
pourquoi^aucun problème n'a de plus grande importance 
que le désarmement, 
déçu nos peuples.
occasion de faire des progrès réels 

a coparrainé la résolution demandant sa 
précises pour en assurer le succès.

pour
Mais aucun sujet n'a moins couronné 

La session
nos

de l'an
dusur

et

Nous savons que chaque nouvelle flambée de violence qui éclate dans
une menace en puissance dirigée contre chacun de nous et contre 

_ J ?e nos jours, quand couve un conflit il ne faut plus seulement 
songer a des hostilités circonscrites, si horribles soient-elles: nous-devons 
rappeler a ceux qui seraient tentés de recourir aux armes qu'ils mettent en 
danger plus que la vie de leur propre peuple. Au fond, chaque coup de feu 
tire sous 1 influence de la colère peut être dirigé contre nous tou . Nous
ayons le droit t le dev ir de nous pro once cet égard car, vr i dire
c est la paix d Canada t de tous les utre ays du monde qui est en jeu!

le monde est 
1'humanité.

Désarmement

C'est
cette Assemblée 
efforts et plus 
nous fournira 11 
ment. Le Canada 
des propositions

Le Canada croit... , - , que tous les pays de cette région sont en droit de
s attendre a plus qu un nouveau cessez-le-feu ou qu'à une simple cessation 
officiel e de T état de belligérance. Plus qu'u droit, c'est une 
nécessite. Pour que s'instaure une paix de ce g nre, il fau absolument 
regler les grandes questions territoriales. Les seules frontières vraiment 
sures - celles qui sont librement reconnues par les parties de part et 
ÎJ 1 Vm6 peuvent etre délimitées que par voie de négociation dans le 
cadre établi par la resolution 242. D'ici là, nous croyons que rien ne 
devrait etre tente unilatéralement ou illégalement pour modifier ou déter 
miner_prématurément le statut de l'une ou de l'autre partîe dès têrrUo^ês 
occupes. Nous regrettons que de telles mesures soient encore pri!ès 
egard a leurs consequences sur les perspectives de paix, 
evident que pour instaurer la 
des questions territoriale d 
politique aux problèmes e A 
vivre en

sans
En outre, il est 
nt, tout è 1emex durable que 

apporter une
de qu'ilslasans des pays d la

areille olution suppos bien e t nd que les r bes palest 
sent, clairement et sans êquivoq e, 1 existence p rrnanente d 
cotes. Au cours de cette Assemblée nous devrions insister pour la reorisp 
le plus tot possible, des négociations, et ne pas chercher à remplacer 
des discussions creuses ou des résolutions partiales, le processus lent pt 
complexe mais^combien essentiel, par lequel les parties en cause doivent 
regler el 1 es-inemes leur litige.

a

par

cruciale. Po^t^ ^

des^èstes ^rrèm^L ^ ~
avec sagesse.
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